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Splendeur et misère de la démocratie 
  

La politique, l’Etat, la liberté, le langage 
 

Many forms of Government have been tried, and will be tried in this world of sin and woe. No 
one pretends that democracy is perfect or all-wise. Indeed it has been said that democracy is 
the worst form of Government except for all those other forms that have been tried from time 
to time […]. 

Winston Churchill, 11 novembre 1947 
 

Nous considérons souvent la démocratie comme le meilleur régime politique : elle serait la seule 
forme politique permettant de concilier politique et liberté. Mais qu’on avance avec prudence que la 
démocratie est le moindre mal, ou qu’on affirme qu’elle est le meilleur régime, dans les deux cas, il faut bien 
commencer par présenter les autres régimes politiques au moins possibles que la démocratie surpasse. 
 

Vocabulaire de la politique : monarchie, autocratie, oligarchie, ploutocratie, aristocratie, technocratie, 
démocratie… 
 
 
I. Démocratie antique 
 
A quoi ressemble le « peuple » auquel le pouvoir doit revenir en démocratie ?  
Dit autrement, qui est citoyen ?  
Qu’est-ce qu’un esclave ? (Aristote, Les politiques, livre I) 
Qu’est-ce que l’aliénation ?  
Si l’on examine les cités démocratiques dont Athènes fournit le modèle, on s’aperçoit qu’elles reposent sur 
deux principes politiques essentiels : l’isonomie et l’iségoria ; principes qui s’incarnent dans des institutions.  
Qu’est-ce qu’une délibération ?  
 

Après avoir décrit le fonctionnement de la démocratie antique, il s’agit d’en examiner la valeur. 
Opposition du maître et de l’élève : Platon ou Aristote ? 
 
Platon 
  

• Mort de Socrate. 
• Les beaux parleurs. 
• La masse des ignares : la République de Platon n’est donc pas une république.    

 
Aristote 
 

• Le pouvoir à ceux qu’il affecte.  
• La politique est-elle vraiment une science ?  

 
 La démocratie antique n’est donc ni splendide ni misérable : elle est seulement partiellement 
conforme à l’exigence d’égalité ; mais elle a le mérite de supprimer l’écart entre le citoyen et la loi commune, 
ce qui semble être la condition de la liberté civile.  
Rousseau, Contrat social, livre I, ch. 8. 
 
 
II. Démocratie moderne 
 
Qu’est-ce que la souveraineté ?  
Constitution du 4 octobre 1958, titre premier, art. 3. 
Problème du mode d’exercice du pouvoir souverain… 
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Entre la démocratie directe et la démocratie indirecte ou représentative, il n’y a pas simplement une 

différence de degré superficielle, mais bien une différence de nature.  
Est-il bon d’aliéner la souveraineté ? Question naïve qui revient à demander ce que valent nos systèmes 
politiques représentatifs : Rousseau ou Constant ? 

 
Rousseau  
 

La souveraineté ne peut être représentée, par la même raison qu’elle ne peut être 
aliénée ; elle consiste essentiellement dans la volonté générale, et la volonté ne se représente 
point : elle est la même ou elle est autre ; il n’y a point de milieu. Les députés du peuple ne 
sont donc ni ne peuvent être ses représentants, ils ne sont que ses commissaires ; ils ne 
peuvent donc rien conclure définitivement. Toute loi que le Peuple en personne n’a pas 
ratifiée est nulle ; ce n’est point une loi. Le peuple Anglais pense être libre ; il se trompe fort, 
il ne l’est que durant l’élection des membres du Parlement ; sitôt qu’ils sont élus, il est 
esclave, il n’est rien. Dans les courts moments de sa liberté, l’usage qu’il en fait mérite bien 
qu’il la perde. 
 

Rousseau, Contrat Social, III, 15, « Des députés ou représentants » 
 
Constant 
 

Selon Constant, la démocratie directe est impraticable et le système représentatif est le seul qui soit à 
la mesure de nos Etats modernes.  
Mais pourquoi ?  
Constant, De la liberté des Anciens comparée à celle des Modernes, extraits.  
 

—————————— 
 

A lire : 
 

Shakespeare, Jules César 
Rousseau, Contrat social, livre premier 

Constant, De la liberté des Anciens comparée à celle des Modernes 
 

A méditer : 
 

Y’a-t-il une force de la parole ? 
La langue n’est-elle qu’un outil ? 

L’homme libre peut-il obéir ?  
 

A voir : 
 

Volker Schlöndorff, Diplomatie 
Richard Attenborough, Gandhi 


